
 
 
 

Fianarantsoa et Toliara : Avril 2022 
 

Des filleuls d’AMM se lancent dans des Activités Génératrices de Revenus 
pour compléter le financement de leurs études 

 
 
Étudiants malgaches en médecine ou soins infirmiers, une dizaine de filleuls d’Alliances & Missions 
Médicales ne se donnent pas de répit. En plus du temps consacré à leurs études de santé au sein des 
Académies de Fianarantsoa et Toliara, ces étudiants méritants, déjà soutenus financièrement par 
notre association au travers de son programme de parrainage étudiants1, ont choisi de se lancer dans 
des Activités Génératrices de Revenus pour améliorer leurs conditions de subsistance et le 
financement de leurs études. 
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Pour mémoire, une Activité Génératrice de Revenu est une activité économique de production et/ou 
de commercialisation d'un bien ou d'un service, généralement de type informel, destinée à procurer 
des revenus afin d'améliorer les conditions de vie d’un individu ou d’une famille (cf. projets individuels) 
ou encore d’une communauté (cf. projets collectifs). 
 
Le lancement d’Activités Génératrices de Revenus à Madagascar, un pays où 80% de la population vit 
en dessous du seuil de pauvreté, est toutefois freiné par l’absence de moyens financiers. C’est avec 
cette perspective que se situe le lancement en octobre 2021 par Alliances & Missions Médicales d’un 
programme AGR. 
 
Ce programme AGR repose sur deux piliers : la mise à disposition des filleuls motivés par une activité 
auto-entreprenariat (dès lors qu’elle reste compatible avec leurs études) d’une petite dotation 
financière remboursable au bout de 4 à 6 mois, d’une part, et de conseils, d’autre part. 
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Au travers de ce petit reportage, nous nous sommes penchés sur les AGR individuelles lancées par 
Tongavelo et François qui ont rejoint dès octobre 2021, le programme AGR. 
 
Tongavelo et François sont tous deux étudiants en 6ème année de Médecine de l’Université de 
Fianarantsoa. Comme tels, ils sont connus depuis plusieurs année par Agnès, notre déléguée pour 
Madagascar et correspondante des parrainages étudiants pour Fianarantsoa. 
 
  

 
1 Pour rappel, les 181 étudiants bénéficiant d’un parrainage étudiants reçoivent une bourse de 150 euros par 
année universitaire, soit une somme déjà conséquente dans le contexte malgache. 



Pour Agnès, c’était une évidence de tester le programme AGR avec ces deux étudiants, respectivement 
filleuls de Martine Goussard et d’Agnès Montignot-Stagnara. Et ce d’autant que le programme à peine 
lancé, ils étaient en mesure de présenter tous les deux une lettre de motivation convaincante 
accompagnée d’un plan de financement crédible. 
 
Le projet présenté par Tongavelo : 
 
Tongavelo, en s’appuyant sur famille qui vit en milieu rural, a choisi de lancer un petit élevage porcin. 
Avec la dotation versée par AMM (soit 1.000.000 Ariary ou encore la contrevaleur de 220 euros) notre 
filleul a pu acheter sur le marché 3 porcelets d’un poids unitaire de 25 à 30 kilos chacun, ainsi que la 
nourriture nécessaire à leur alimentation.  
 
Au terme d’une période de 4 mois, Sidonie, Félicie et Gaston (deux femelles et un mâle) ont atteint un 
poids unitaire compris entre 50 et 65 kilos. Ils ont pu alors être vendus sur pied à un boucher pour un 
total de 1.397.000 Ariary, permettant de dégager un revenu net de 397.000 Ariary, soit une marge 
nette de près de 40%, ou encore 90 euros, soit une somme très appréciable à Madagascar. 
 

Sur la photo ci-dessous, on aperçoit Sidonie, belle truie de 65 kilos 

 
Entre temps, chacun des porcs a reçu des soins attentionnés :  injection d’antiparasite et de vitamine 
B, vaccin contre la peste dans les 10 jours suivant l’achat ...C’est la sœur de Tongavelo (parfois assistée 
de sa mère et de Tongavelo lui-même) qui s’est occupé de prodiguer les soins aux cochons :  
préparation de la nourriture, matin, midi et soir, lavage des cochons ainsi que de la porcherie (une fois 
tous les deux jours). L’alimentation principale des porcs a été à base de son de riz, de farine de manioc, 
d’épluchures de choux ou de feuilles de patates douces. Les cochons ont également reçu de la poudre 
de poisson ou de la poudre d’arachide deux fois par semaine, mixée avec le reste de la nourriture. 
 
  



 
Un Cadre 5 étoiles pour l’élevage porcin de Tongavelo 

 

 
 
Dès mars 2022, Tongavelo nous remboursait sa dotation (cf. prêt sans intérêts) et nous présentait une 
nouvelle demande de prêt de manière à pouvoir démarrer un deuxième cycle d’exploitation. Cette 
fois, ce ne sont pas trois porcelets qui seront achetés , mais quatre, ainsi que la nourriture servant à 
les engraisser. Dans 4 à 5 mois, Tongavelo aura accumulé un capital productif significatif, permis à sa 
sœur et à sa mère dans le cadre d’une solidarité familiale de compléter leurs revenus et à Tongavelo 
de financer le reste à charge de ses études. 
 
 
Le projet présenté par François : 
 
Alors que l’élevage de cochons rencontre un grand succès parmi les filleuls d’AMM (même si cette 
activité demande rigueur et véritable savoir-faire), François (par ailleurs fortement engagé comme 
Tongavelo avec AMM dans des actions de solidarité au profit des plus démunis) a choisi en octobre 
2021 de se lancer dans un élevage original, visant à obtenir par croisement des canards métis, à partir 
de canards sauvages et de canards musqués. 
 
Voilà ce qu’il nous écrivait en février 2022 quelques jours avant le remboursement de son prêt de 
478.000 Ariary ayant servi à l’achat de 2 canards et 8 canes, ainsi que de nourriture (à aussi son de riz 
et manioc) : « Mon projet arrive à maturité. On arrive au moment du débouclement de l’opération et 
du remboursement de la dotation qui m’a été confiée. Ci joint le rapport concernant cet élevage :  
 
 



Tout d'abord, je tiens à remercier très vivement AMM pour le financement de mon projet, sans oublier 
Agnès, ma chère marraine, Pierre, ainsi que tous les membres de d’AMM qui m’ont m'aidé et 
m'encouragé. Je remarque plus généralement que ce projet a apporté des activités génératrices de 
revenus à ma famille : un grand merci donc à AMM. 
 
Je vous signale que je vais rembourser intégralement la somme prêtée de 478000ar. 
 
Les 13 premiers canards métis d’un poids de 3kg chacun pourront être vendus au prix unitaire de 
25000ar. Je compte également sur la vente de petits canards au prix moyen unitaire de 12000ar pour 
un poids chacun de 1,6kg environ. Il y a aussi 15 petits canes n’ont encore que deux mois et demi d’âge 
et qui devraient atteindre trois kilos chacune d’ici un mois.  
 
Je compte toutefois conserver ces 15 canes reproductrices de manière à pouvoir débuter un deuxième 
cycle de ponte d’œufs et d’élevage. Je continuerai mon projet sans financement, grâce aux canes 
reproductrices et au deux canards mâles conservés. Pour la nourriture, j’ai la chance de pouvoir en 
trouver de manière abondante dans nos campagnes, ce qui signifie que c’est un avantage de démarrer 
un projet d’élevage en milieu rural ». 
 
 

Les canes dans l’enclos construit par François 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Au final, François nous remboursait son prêt le 23 mars et nous déclarait un bénéfice de 250.000Ar (ce 
montant valorisant toutefois le prix des canes reproductrices conservées pour lancer un deuxième 
cycle de reproduction et d’élevage). Avec ses 15 canes reproductrices, François peut espérer, d’ici 
quelques mois obtenir 60 à 75 canetons, qui arrivés à maturité, pourront être vendus 20 à 25.000ar 
pièce. C’est à ce moment là que François peut espérer réaliser une véritable « culbute » financière. 
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Au final, Agnès se dit très heureuse de ces deux premières expériences. Nul doute que 
Tongavelo et François, qui ont d’ores et déjà été rejoints par 8 autres filleuls dans le 
programme AGR, susciteront de nombreuses vocations d’autoentrepreneur parmi les autres 
filleuls … 


